








































(…) le poète est l’homme originel, dont l’existence se situe à la fois dans le
temps et au-delà du temps, être historique et héros mythique(6).
??????????????????( le nom sonore )???????????
???????????????????????????????????
???????????????????????????????????






? La gloire de Croniamantal est aujourd’hui universelle. Cent vingt-trois villes
dans sept pays sur quatre continents se disputent l’honneur d’avoir vu naître ce











A deux lieues de Spa, sur la route bordée d’arbres tordus et de buissons,
Viersélin Tigoboth, musicien ambulant qui arrivait à pied de Liège, battait le
briquet pour allumer sa pipe.
Une voix de femme cria :
- Eh ! monsieur !
Il (= Tigoboth ) leva la tête et un rire éperdu éclata :
- Hahaha ! Hohoho ! Hihihi ! tes paupières ont la couleur des lentilles
d’Egypte ! Je m’appelle Macarée. Je veux un matou (9).
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?????????????????????< un rire éperdu > ??< Hahaha !












? Je me reculai, pensant avoir affaire à un insensé. Mon étonnement le fit sourire,
tandis qu’il me disait d’une voix un peu tremblante :












(…) Venez que je vous baise au front. Là ! allons ! est-ce qu’elle a peur de
moi l’arrogantine ? C’est fait ! Dites-moi ce qui vous fait rire ?...Rien ! Et alors !
Un conseil ! Quand vous irez au Vatican, je vous recommande de ne pas mettre
tant de puanteur, je veux dire tant d’odeur sur vous. Au revoir, arrogantine.




Et l’enfant à venir se trouva fort secoué par les rires de Macarée qui s’amusait
au spectacle de cette énorme godaillerie et qui ne laissa point de boire jusqu’à plus
soif en compagnie de son mari.
Or l’allégresse de la mère eut une heureuse influence sur le caractère du
rejeton qui en acquit beaucoup de bon sens, dès avant sa naissance, et du véritable


























? Le baron dormait dans un coin de la chambre, sur quelques couvertures de
voyage. Il fit un pet qui fit rire aux larmes sa moitié. Macarée pleurait, criait, riait,
et quelques instants après mettait au monde un enfant bien constitué du sexe
masculin. Alors, épuisée par tous ces efforts, elle rendit l’âme, en poussant un
hurlement semblable à cet ululement que pousse l’éternelle première femme













? L’enchanteur était entré conscient dans la tombe et s’y était couché comme
sont couchés les cadavres. La dame du lac avait laissé retomber la pierre, et
voyant le sépulcre clos pour toujours, avait éclaté de rire. L’enchanteur mourut
alors. Mais, comme il était immortel de nature et que sa mort provenait des






? - Je suis Croniamantal, le plus grand des poètes vivants. J’ai souvent vu Dieu
face à face. J’ai supporté véclat divin que mes yeux humains tempéraient. J’ai
l’écu l’éternité. Mais les temps étant venus, je suis venu me dresser devant toi.
? Tograth accueillit d’un éclat de rire terrible ces dernières paroles. Les premiers
rangs de la foule ayant vu rire Tograth rirent aussi, et le rire en éclats, en roulades,
en trilles se communiqua bientôt à la populace tout entière, à Paponat et à
Tristouse Ballerinette. Toutes les bouches ouvertes faisaient face à Croniamantal
qui perdait contenance. On cria parmi les rires :
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- Une statue en quoi ? demanda Tristouse. En marbre ? En bronze ?
- Non, c’est trop vieux, répondit l’oiseau de Bénin, il faut que je lui sculpte une
profonde statue en rien, comme la poésie et comme la gloire.
(…)
Le lendemain, le sculpteur revint avec des ouvriers qui habillèrent le puits
d’un mur en ciment armé large de huit centimètres, sauf le fond qui eut trente-huit
centimètres, si bien que le vide avait la forme de Croniamantal, que le trou était







- (…) toutefois, vous le voyez, son ombre n’est point morte. Elle survit plus
concrète qu’un souvenir et plus subtile aussi.
(…)
Mais soudainement, par une correspondance inexplicable, il me parut qu’elle
[ = l’ombre ] me donnait à entendre qu’elle était heureuse et que ses sanglots
n’étaient que des sanglots de bonheur, qu’il y avait en elle une vie immortelle qui
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Venu à cheval jusqu’aux lignes, avec une corvée de rondins, et enveloppé de
vapeurs asphyxiantes, le brigadier au masque aveugle souriait amoureusement à
l’avenir, lorsqu’un éclat d’obus de gros calibre le frappa à la tête d’où il sortit,
comme un sang pur, une Minerve triomphale.
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??????????? 11??????< Dramaturgie >?????( le prédicteur )??
???????????
Je vous le dis en vérité, mes frères. Peu de spectacles ne mettent pas les âmes en danger.
Outre le spectacles de la nature, je ne sache que la baraque du pétomane où l’on puisse aller
sans crainte. Ce dernier spectacle, mes chers frères, est golois et sain. Le bruit dilate la rate,
il chasse Satan des lombes où il gîte et c’est ainsi que les Pères du désert arrivaient à
s’exorciser en eux-mêmes. PoI., p.261.
(22) PoI., p.385.
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